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La beauté en vedette

En 1994, un spécialiste suisse

de la beauté, un chirurgien
esthétique, le docteur Gaston Maillard

de Lausanne a tenu la
vedette avec ses nouveaux liftings
profonds de la face qui font
rêver les femmes de tous âges.

11 s'agit d'un super lift frontal»,
explique le docteur Maillard en

s'aidant de photographies. Avant, un
profil quelconque et lourd, une bouche

triste, des paupières lasses ainsi
que des rides au front et la commissure

des lèvres fripées. Après, une
femme souriante, éveillée, à la bouche

pulpeuse et gourmande, au visage

aussi lisse qu'une peau de bébé.
Ce miracle, le Dr Maillard et son

équipe l'obtiennent grâce à une
opération en vingt épisodes qui débute

par une anesthésie locale puis l'éli¬

mination préalable, à coups
d'antibiotiques, de tout risque d'infection
dentaire, (c'est en effet à partir de la
cavité buccale que tout commence),
jusqu'à l'administration finale de
corticoïdes et une surveillance de
deux semaines pendant lesquelles la
patiente ne peut recevoir qu'une
alimentation liquide.

Tandis qu'il expose les détails de
sa technique, on ne peut s'empêcher
de penser aux films fantastiques
montrant des changements de visage

au moyen de masques de fin
caoutchouc. Ici, la peau du visage
elle-même, débarassée des scories
accumulées au fil des ans et protégée

des imperfections du squelette
(protubérances ou affaissements)
devient le masque de beauté que le
chirurgien ajuste.

Fantastique
Le docteur Maillard n'hésite pas à

qualifier de «fantastique» l'effet de

son lift dernier cri. «Tout le visage
remonte en bloc, la peau est redrapée,

les rides du lion sont enlevées,
la racine du nez est affinée. On incise,

on coupe, on décolle, on coagule,
on palpe, on résèque, on redrape
encore, on vérifie les symétries, on
remet le scalp en place.»

Si quelques flétrissures de la peau
subsistent, le chirurgien peut décider
d'un «peeling», sévère nettoyage de
la peau au moyen d'un acide. Ce qui
comporte le risque de dépigmenter
la peau, de la rendre trop blanche...
d'où la nécessité, alors, d'un
maquillage quotidien assez prononcé.

Enfin le praticien précise: «Chez
la femme de moins de 45 ans, l'opération

se termine sans autre drainage
que les incisions dans la fosse canine

(la bouche). Elle se fait sans
hospitalisation, en une heure et quart,
avec une anesthésie locale.

Quant au coût de ce lift fantastique,
le chirurgien lausannois n'en a pas
parlé en public. Cette technique don-
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SANTÉ

Dix ans
d'Euromédecine
A la fin de l'automne dernier à

Montpellier, Euromédecine a
fêté son dixième anniversaire.
Créée en juin 1985 par un homme

de la télévision française, Igor
Barrère (Médicales, Histoires
naturelles), cette foire médicale
unique au monde a une nouvelle
fois tenue ses promesses: deux
cents heures de colloques menés
simultanément par cinq cents
conférenciers, choisis parmi les
plus grands noms, européens et
américains, de la médecine
moderne, devant quinze mille médecins

et un public de quelque
cinquante mille non-initiés à qui ont
été révélés les secrets des
thérapeutiques les plus pointues ainsi
que les résultats de la recherche
médicale et pharmaceutique la
plus sophistiquée, dans le domaine

de la chirurgie esthétique.

ne-t-elle des résultats plus durables
que les autres? Ils varient selon l'âge
et la personnalité des patientes.

Un médecin de Montpellier, le
docteur Jean-Pierre Reynaud, s'est
fait, lui, une spécialité de rendre
un abdomen d'adolescente à des
femmes qui ont été victimes des
«agressions de la vie». La liste des
disgrâces provoquées par ces agressions

est impressionnante: séquelles
d'opérations chirurgicales (vilaines
cicatrices), séquelles de grossesses
(peau distendue, perte d'élasticité,
cicatrice de césarienne), séquelles
de régimes amaigrissants trop
sévères et puis «les ventres en fesses,
les bedons ronds et proéminents, les
tabliers adipeux, les ventres forcés,
les ventres caricaturaux...»

De telles disgrâces, le docteur
Reynaud affirme qu'elles peuvent

être corrigées, sinon effacées. Mais,
prévient-il: «La prise en charge de
telles patientes est un exercice
difficile». En effet, la suppression d'une
disgrâce peut laisser des traces,
c'est-à-dire des cicatrices. Sur
l'abdomen, la chirurgie esthétique (plastique

ou réparatrice) ne fait donc pas
que des miracles.

Mise en garde
Une journée entière - quelques 10

heures d'exposés et de discussions -
a été consacrée, par Euromédecine
(voir encadré) à la chirurgie réparatrice

et esthétique. On a parlé des
progrès accomplis dans la
reconstruction d'une oreille accidentée, de
la réparation des paupières victimes
de l'âge, du remodelage d'un nez
disgracieux, de la valeur ou de
l'inutilité des prothèses mammaires, de
l'aspiration des graisses, des
culottes de cheval et des greffes de
cheveux, du pelage et de l'abrasion
des visages fatigués.

On a même appris comment se
reconstruit un pénis, victime d'un
accident ou d'une tumeur, au moyen
de fragments de peau prélevés sur
un avant-bras... épilé au préalable...

Cependant, au terme de cette journée,

un chirurgien de Toulouse, le
Dr Costagliola, a jeté un froid sur
l'enthousiasme de ses confrères. Il
les a mis en garde contre les risques
de dérive mercantile que court la
profession.

«Il est hors de doute, a-t-il dit, que
le succès de la chirurgie esthétique
entraîne une prolifération de moyens,
produits et pratiques... inapprouvés...

et que certains médecins,
chirurgiens ou non, s'écartent des

règles déontologiques et d'éthiques
jusqu'ici respectées...»

Ce qui, en clair, veut dire pour les
patients, qu'on doit se méfier des
charlatans. Et toujours prendre le
conseil du médecin en qui on a
confiance avant de succomber à

l'appel de la beauté...

Jean V. - Manevy

Nouvelles
médicales

* Contre la douleur, les médecins
hésitent de moins en moins à prescrire

de la morphine, la reine des
antalgiques. 50% des cancérologues
sont encore réticents contre 20% des
généralistes.

* L'art de plaire est une longue
patience de toute une vie, il n'est pas
le fruit du hasard, il se cultive, a dit
un gérontologue de Montpellier, le
professeur Jean Dauverchain.

* Un million de tentatives de
suicide par an sur l'ensemble de
l'Union européenne. Facteurs de

risque: solitude, isolement, anxiété
et peur du lendemain. Prévention:
ne pas craindre d'en parler à son
médecin. La parole est le meilleur
des antidotes.

* Contre la migraine: l'aura (malaise

diffus annonciateur de la
douleur) peut être maîtrisé par les dérivés

d'ergot de seigle. L'anxiété est
aussi complice de la migraine.

* L'arthrose, une énigme bien
qu'on sache qu'il s'agit d'une
altération du cartilage articulaire.
Toutefois les médecins connaissent des
traitements de fond (à base de soja
et d'avocat) qui soulagent les
douleurs et facilitent les exercices
physiques (vélo, natation), les
meilleures des préventions.

* Le sommeil n'est pas le même à
20 ans (un seul bloc), qu'après 50
ans (morcelé). Toutefois il est rare
que le pire des insomniaques dorme
moins de 4 à 5 heures par nuit. Une
insomnie est souvent surévaluée: un
quart d'heure de jour est perçu comme

une heure de la nuit.
* Danger. Une pharmacienne de

la banlieue parisienne dénonce
l'automédication (surtout les laxatifs)
pratiquée par les plus de 65 ans
(12% de la population consommant
30% des médicaments). Remède: en
parler avec son généraliste.

Chirurgie des disgrâces
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